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semble-t-il, de quelques series chiffrees, et que les periodes de crise n'aient pas
ete mieux delimitees. Que le prix du pain, considere dans la longue duree,
reste ä peu pres constant (p. 93) n'empeche pas que la population ouvriere
n'ait ötö particulierement sensible ä ses variations saisonnieres; n'aurait-il
pas ötö possible de saisir quelques-unes de ses reactions, de preciser la politique

gouvemementale en matiere de prix et do subsistances
Ce sont lä des röserves qui touchent moins l'ouvrage, peut-etre, que la

coneeption sur laquelle il repose: est-il legitime de ramener l'histoire ouvriere
(Torino operaia) k une histoüe des idöes sur la classe ouvriere Car, finaloment,
c'est bien lä l'essentiel du livre, ce qui en constitue k la fois le grand interet,
mais aussi les limites.

Geneve Marc Vuilleumier

S. Massimo Ganci, L'Italia antimoderata. Radicali, repubblicani, socüüisti,
autonomisti dall' Unitä a oggi. Prefazione di Emilia Morelli. Parma, Ugo
Guanda editore, 1968. In-8°, 467 p.

En 1861, l'unite italienne se röalisa sous la forme d'un Etat centralise,
fonde sur un Systeme öconomique de type capitaliste. Le resultat correspon-
dait aux aspirations des modöres, qui detenaient le pouvoü, mais, des le döbut,
suscita les critiques et l'oppositions des «vaineus» de 1861, qui, sur le plan
social comme sur celui de l'organisation politique, avaient combattu pour une
autre Italie. Opposition violente, d'abord, puis integröo au Systeme parlementaire,

eile ne cessa de combattre la centralisation. Cette extreme-gauche radicale

et röpublicaine, bientöt relayöe par les forces grandissantes du soeialisme,
forme cette «Italie anti-moderee», qui trouvera sa revanche en 1946 et en
1948, avec l'instauration de la Republique et l'adoption de sa Constitution.

Dans cet ouvrage, l'auteur a reuni une dizaine d'articles, parus dans
differentes revues, qui, tous, se rapportent ä cette Opposition, ou plus exaetement

aux problemes du Mezzogiomo et plus particulierement de la Sicile. On sait
en effet que le Sud fut la grande victime de l'unite, que son arrieration öconomique

et sociale permit au Nord de l'exploiter ot d'aggravor encore l'inögalitö
du developpement dans les deux parties de la Peninsule. Rien d'ötonnant
donc si cetto extreme-gauche radicale et republicaine opposee au contralismo
se manifeste surtout dans le Mezzogiomo.

Un livre forme d'un assemblage d'articles ne peut souvent eomporter
d'autre unite quo dans la permanence, ä travers ses difförents chapitres, d'un
certain nombre de themes. Ceux de ce volume se rattachent tous ä la destinee
de la Sicile, dos crises de la fin du XVTIIe siecle ä celles de 1820 et 1848; de

l'unitö aux premieres rövoltes: Palerme en 1866, les Fosci dei Lavoratori en

1892-1894; de la naissance du Mouvement pour l'independance de la Sicile
lors des dernieres annees de la seconde guerre mondiale jusqu'ä l'adoption de

l'autonomie rögionale dont l'Ile jouit actuellement.
On sent, ä la leeture de ces pages, un certain frömissement de l'auteur
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qui montre combien ces problemes du Mezzogiomo et de la Sicile lui tiennent
k coeur (ne k Palerme, il y a enseigne jusqu'ä present). Ils sont souvent d'une
brillante actualite, que le lecteur, tant soit peu au courant de la Situation
politique italienne, n'a aucune peine ä saisir.

On comprend aisement que l'autonomisme, l'opposition anti-centralisa-
trioe, ait pu, suivant les öpoquos et les groupes sociaux qui s'y ralliaient,
avoü des motivations ot recouvrir des contenus fort difförents et parfois
radicalemont opposes. C'est l'un des grands mörites de l'ouvrage, que d'avoir
analyse en profondeur ces courants politiques et d'avoir examine avec pene-
tration ot finesse les idees des hommes qui les incamaient et les dirigeaient.

On ne peut, dans lo cadre d'un simple compte rendu, rotenir chacun des

dix chapitres de ce livre; on s'en voudrait pourtant de ne pas montionnor plus
particulierement celui que l'auteur consacre aux democrates et ä l'initiative
meridionale dans 1'historiographie marxiste depuis 1945. Apres avoir rotracö
les hypotheses de travail avanceos par Gramsci qui ouvrirent des perspectives
nouvelles ä la recherche, la polömique de R. Romeo qui, en fait, s'en prenait
plus aux epigones qu'ä Gramsci lui-meme (Ganci ne lui donne pas toujours
tort), l'auteur montre comment les travaux ultörieurs des historiens mar-
xistes ont permis de depasser cette polömique. Les travaux d'Aldo Romano,
de Franco Della Peruta ot surtout de Giuseppe Berti ont permis de reviser la
coneeption gramscienno de 1848, des döbuts du mouvement ouvrier et du röle
du Sud dans ees övönements.

Geneve Marc Vuilleumier

Peter Calvert, The Mexican Revolution, 1910-1914. Tito Diplomacy of
Anglo-American Conflict. Cambridge, University Press, 1968. X, 330 S.

M. Karten.
Calverts Arbeit ist nicht, wie ihr Titel nahelegt, eine Darstellung dor

mexikanischen Revolution, sondern vielmehr, wie es der Untertitel andeutet,
oin diplomatiegeschichtlicher Beitrag zur Gestaltung dor englisch-amerikanischen

Beziehungen am Beispiel der Mexikofrage. Die reale historische
Entwicklung der Anfänge der mexikanischen Revolution bildet dabei lediglich
einen Hintergrund des diplomatischen «anglo-amerikanischen Konflikts».
Insofern erscheint auch die zeitliche Abgrenzung der vorliegenden Studio,
die bis Januar 1914 reicht und damit also weder die amerikanische Besetzung
von Vera Cruz noch den Einzug der siegreichen Konstitutionalisten in die
Hauptstadt oder die - auch für das Verhältnis zwischen Mexiko und den USA
nicht unwichtigen - Kämpfe zwischen Obregön und Villa umfaßt, weniger
durch die entscheidenden Phasen der mexikanischen Revolution als die hier
behandelten diplomatischen Auswirkungen auf die USA und Großbritannien
begründet. Eine eigentlich© Darstellung der mexikanischen Revolution (dio
übrigens dor Diplomatiehistoriker Calvert vornehmlich als «that upwelling
of affronted patriotism» sieht) darf der Leser also nicht erwarten. Die hier
dargestellte «Diplomacy of Anglo-American Conflict» hatte ihre Vorausset-
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